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C’est à l’issue de la convention de partenariat ratifiée entre le groupe MTN Cameroon et le
Minas que la compagnie de téléphonie mobile est passée à l’action le 10 juin dernier en pro-
cédant au lancement des travaux de construction des salles de formation du Centre social
de l’arrondissement de Yaoundé 5e, en 21 jours.

PAGE 3

21 DAYS OF Y’ELLO CARE 

MTN redonne vie au Centre 
social de Yaoundé 5
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P
rocéder à la
construction
d’un incuba-
teur au Lycée

Polyvalent de
D o u a l a - B o n a b é r i ,
pour la fabrication
des pavés à partir
des déchets plas-
tiques, rénover et
équiper six (06) es-
paces de co-working
pour les déficients
visuels dans diffé-
rentes régions du Ca-
meroun, offrir des
formations certi-
fiantes aux métiers
du digital pour les
personnes handica-
pées moteurs dans
les villes de Ba-
menda, Maroua et
Ebolowa… et renfor-
cer les capacités des
femmes entrepre-
neures sur les phases
critiques de démar-
rage d’un projet,
c’est l’objectif que
s’est donné le per-
sonnel de MTN Ca-
meroon dans le
cadre de la 16e édi-
tion du programme
21 Days of Y’ello care
du groupe MTN Ca-
meroon. 
Pour cette année
2023, les projets ci-
blent principalement
des candidats à
l’auto-emploi, tels
que les élèves des ly-
cées techniques in-
dustriels, les
personnes vivant
avec un handicap et
les jeunes femmes
porteuses de projet ;
un programme entiè-
rement financé par
les employés de MTN
Cameroon et leurs
partenaires indivi-
duels, publics et pri-
vés, sensibles à la
cause sociale.
Sous le thème : « En-
trepreneuriat écolo-
gique et
développement in-
clusif », cette 16e
édition de 21 Days of

Y’ello Care, vise à fa-
voriser la croissance
économique et la
création des emplois
en offrant aux jeunes
entrepreneurs, la
possibilité d’amélio-
rer leurs activités à
travers une utilisa-
tion efficiente des
outils numériques.
C’est dans cette op-
tique que, le person-
nel de MTN
Cameroon a procédé
le 10 juin dernier, au
lancement des tra-
vaux de construction
des salles de forma-
tion du Centre social
d’arrondissement de
Yaoundé 5e situé au
quartier Essos. Une
initiative très bien
accueillie par Sté-
phanie Nyambi, Chef
du Centre social de
Yaoundé.
« Je vais d’abord dire
merci à madame le
ministre des Affaires
sociales qui a porté
son choix sur
Yaoundé 5, ensuite,
dire merci à MTN Ca-
meroon pour ce
grand partenariat qui
a été établi entre les
deux structures. Ce
don de MTN au cen-
tre social de Yaoundé
5e nous permettra
de mieux encadrer
les filles du ministère
des Affaires sociales
en commençant par
les personnes handi-
capées qui bénéficie-
ront d’une salle
d’informatique, en-
suite par la forma-
t i o n
socio-professionnelle
de nos jeunes filles
vulnérables qui est
l’une des missions du
centre social, au-delà
des missions à nous
assigner dans l’enca-
drement des couches
vulnérables. Donc
c’est un sentiment de
joie qui m’anime en
ce moment, je suis

très émotive et je ne
peux que dire merci
à MTN Cameroun ».
Quant à Rodolphe
Soh, Conseiller tech-
nique N2 au minis-
tère des Affaires
sociales, il a exprimé
son satisfecit de sa-
voir qu’après
quelques jours de la
signature de la
convention entre
Pauline Irène
Nguene (Minas) et
Mitwa Ng’ambi, CEO
de MTN Cameroon,
les actions soient
perceptibles sur le
terrain. « Nous vou-
lons saluer la maté-
rialisation concrète
de la convention de
partenariat qui a été
signée entre MTN et
le Minas le 2 juin
dernier. Cette initia-
tive s’inscrit en
droite ligne de l’ac-
compagnement du
Minas, de MTN et
ses partenaires, dans
le cadre de ses mis-
sions fondamentales
qui sont de pouvoir
apporter aux per-
sonnes vulnérables
un appui en vue de

leur autonomisation
». Au cours de la cé-
rémonie, Marcelle
Kotté, Territory
Salles Coordinator,
Yaoundé (MTN), est
revenue sur les
points saillants du
projet 21 Days of
Y’ello Care de MTN
Cameroon. « Le 21
Days of Y’ello Care,
c’est 17 années au
service des per-
sonnes défavorisées,
ce sont toutes les
opérations MTN, qui
communient pen-
dant 21 jours pour
redonner espoir aux
couches les plus dé-
favorisées de la so-
ciété. C’est 21 jours
de communion, de
partage… Ce n’est
pas qu’un pro-
gramme, c’est égale-
ment un moment où
l’employé MTN s’in-
vestit financière-
ment, physiquement
en allant vers les
couches vulnérables
pour leur redonner
espoir. Ça peut-être
des orphelins, handi-
capées, veuves…
Pour cette 16e édi-

tion, nous insistons
sur l’inclusion so-
ciale, la digitalisation
et l’autonomisation
des personnes défa-
vorisées ».
Pour rappel, c’est le
2 juin dernier au Hil-
ton Hôtel de
Yaoundé lors d’un
Gala de charité que
les projets de la 16e
édition des 21 Days
of Y’ello Care de
MTN Cameroon ont
été présentés. Au
cours de cette presti-
gieuse cérémonie,
plusieurs dons ont
été offerts par des
partenaires. L’on
peut citer entre au-
tres : des dons
d’équipements en in-
formatique ; en ma-
tériaux de
construction ; des
bourses de forma-
tion pour les per-
sonnes vivant avec
un handicap ; des ap-
puis pour les femmes
dans le domaine de
l’entrepreneuriat et
près d’une centaine
de millions…

Raphael Mforlem

C’est à l’issue de la convention de partenariat ratifiée entre le groupe MTN Cameroon et le
Minas que la compagnie de téléphonie mobile est passée à l’action le 10 juin dernier en pro-
cédant au lancement des travaux de construction des salles de formation du Centre social
de l’arrondissement de Yaoundé 5e, en 21 jours. 

21 DAYS OF

Y’ELLO CARE MTN redonne vie au Centre social de Yaoundé 5
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T
he correspon-
dence made in
may says that,
“Cameroonians

will henceforth request
and obtain permits for
artisanal exploitation in
the strict measures and
subcontract to techni-
cal and financial part-
ners. The latter are
rather engaged in semi-
mechanized artisanal
mining activities, in
violation of the law of
December 14, 2016 on
the mining code,”.
To reverse the trend,
the member of govern-
ment plans to carry out
a vast census operation
in the coming days of
all craft permits that
are exploited under
this category. It will be
a question for holders
of these permits to
submit an application
file for a semi-mechani-

zed artisanal authoriza-
tion, in order to obtain
the necessary authori-
zations for the conti-
nuation of their
activities. Eligible ope-
rators will be issued a
rehabilitation and work
stoppage report at the
end of the previous
operation.

Fuh Calistus Gentry
deplores the semi-me-
chanized artisanal mi-
ning activities, the
non-rehabilitation of
sites after exploitation
after exploitation, the
deviation of river beds,
the exploitation of
mines without safety
measures, very often
consequences of loss
of human life during
landslides. On this sub-
ject, the NGO Foder,
has recorded 202
deaths between 2014
and 2022 in the Eastern

regions, and Adamawa.
For Samuel Nguiffo, Se-
cretary General of the
Center for the Environ-
ment and Development
(CED), the operation
“aims to clean up this
sector by trying to
conduct a census of all
artisanal permits that
are operated in a semi-
mechanized way. This is
an interesting first step

to have full control of
operations on its terri-
tory and to have better
control of production
activities, to monitor
environmental and so-
cial impacts,” said the
latter in an interview
with Cameroon Busi-
ness Today.  
The operation announ-
ced at the Ministry of
Mines, will allow the
government to see
more clearly on the
problem of subcon-
tracting operating per-
mits in order to better
control production and
be more efficient in
collecting taxes.  In a
2021 report, interpol
indicated that official
production and export
statistics are limited or
negligible in Cameroon.
There are large dispari-
ties between official
production figures and
estimates. Moreover,

the export figures do
not correspond to the
quantities of gold lea-
ving the region. Accor-
ding to the
organization cited by
Eiti, “the official artisa-
nal gold production
collected by legal sup-
ply means was at 701
kg in 2017. For the
same year, the United
States Geological Sur-
vey (Usgs), an Ameri-
can government
scientific agency esti-
mated Cameroon’s an-
nual artisanal gold
production capacity at
2,000 kg48”. 
The government  aims
to have a stranglehold
on this sector by the
end of the reforms
made to restructure
the exploitation of
mines in Cameroon.

Sorelle Ninguem

The acting interim Minister of Mines, Industry and Technological Development (Minmdit) Fuh Calistus Gentry,
has sent a correspondence to the regional delegates and departmental delegates of his ministerial department
to formalize the semi-mechanized artisanal mining activities. ARTISANAL MINING

Government Announces Operation Reforms

I
n a correspondence
dated June 02, addres-
sed to the Chadian Mi-
nister of Hydrocarbons

and Energy, Djerassem Le Be-
madjiel, Adolphe Moudiki
formulates the wish to ac-
quire 20% of Chad’s shares in
this company in charge of
works on the Chad-Came-
roon Pipeline. “I am formula-
ting, on behalf of the
Republic of Cameroon and in
accordance with the man-
date entrusted to me by the
President of the Republic (…
), Cameroon’s request for a
handover to its benefit of
20% of the 53% held by Chad
in COTCO’s share capital,”
writes Adolphe Moudiki.

If enacted, the shares of
both States “would be
35.17% for Cameroon and
33.77% for Chad, in line with
the initial participations in
the project namely 8.50% for
Cameroon and 5.00% for
Chad”, continues the latter. 
The SNH Administrator backs
his request on the decision
of the Economic and Mone-
tary Community of Central
African States (Cemac) Com-
mission approving the pur-
chase of Petronas’ oil assets
in Chad by the Société des
hydrocarbures du Tchad
(SHT), which now owns
53.7% of Cotco shares. He
also points out that the Re-
public of Chad has made the

following commitment to ob-
tain the agreement of Cemac
: the maintenance of the re-
presentation of Cotco’s sha-
reholders on the Board of
Directors ; the limitation of
Chadian shareholders to four
on Cotco’s Board of Directors
; the appointment of share-
holders of the other direc-
tors in minority, among other
things. The SNH wants to be-
lieve, at this stage, that Chad
intends to materialize the
aforementioned commit-
ments”.
While waiting for the res-

ponse of the Chadian autho-
rities, Adolphe Moudiki asks
Chad to “make sure to let
Cotco operate serenely, in
order to avoid a possible cri-
sis in the shareholding se-
riously affecting the
functioning of this strategic
company for both states”.
Since May 24, 2023, the so-
cial climate at Cotco has de-
teriorated. During a board
meeting in Paris, Savannah
Energy appointed Nicolas de
Blanpré as CEO of Cotco. The
newly promoted is none
other than the former CEO of
the Chadian subsidiary of Sa-
vannah Energy, expelled
from N’Djamena in Decem-
ber 2022 following the
conflict with Chad over the
takeover of Exxon Mobil’s as-
sets in the country.
Chad subsequently decided
to suspend transfers of funds
to foreign countries from the
funds of Cotco S.A. The Di-
rector General of SNH, in his
capacity as shareholder, re-
quests the Minister of Hydro-

carbons for the convocation
of a general meeting so as to
reach final resolutions. Ac-
cording to him, the SNH did
not participate in any general
assembly, and considers de-
cisions made in previous
meetings are one sided and
thus, not regular. 
The dark cloud that hung
over diplomatic relations
between Cameroon and
Chad because of the Savan-
nah case has now dissipated.
The ambassador of Chad to
Cameroon, Djidda Moussa
Outhman returned to his
post in Yaoundé on June 7,
2023, after his recall “in
consultation” on April 20,
due to a misunderstanding
Chadian oil transiting
through Cameroon. This de-
cision by the Chadian autho-
rities marks the return to
calm after the crisis between
the two states which crystal-
lized the attention of public
opinion.

SN

SNH to Increase its Shares in Cotco to 35 %

Exploitation minière
artisanale

TCHAD-CAMEROON PIPELINE

This is the substance of a correspondence sent by
The Director General of the National Hydrocarbons
Company (SNH), Adolphe Moudiki has made a cor-
respondence to the Chadian Minister of Hydrocar-
bons and Energy, asking for an increase of it’s shares
in Cameroon Oil Transportation Campany (Cotco
S.A).

Adolphe Moudiki,
Director general 
of SNH
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T
his acquisi-
tion ex-
p a n d s
Vista’s net-

work of bank
branches, which
already had 22
branches in Gui-
nea, 9 branches in
The Gambia, 15 in
Burkina Faso and
19 branches in
Sierra Leone.  “Our
agreement to ac-
quire Societe Ge-
nerale’s banks in
Congo-Brazzavil le

and Equatorial Gui-
nea adds two key
Central African
countries to our
portfolio and re-
presents an impor-
tant progress in
our expansion stra-
tegy which aims to
become a pan-Afri-
can banking group
present in 25
countries. The ob-
jective of Vista is
to support African
economic growth,”
reacted Simon

Tiemtore, the pre-
sident of the Vista
Group, at the end
of the agreement
signing.
Vista Group an-
nounced that upon
completion of this
transaction, it will
acquire all of So-
ciete Generale’s

shares in Societe
Generale Congo
(93.5%) and So-
ciete Generale
Equatorial Guinea
(57.2%). “Conse-
quently, the Vista
Group will take
over all the activi-
ties operated by
Societe Generale
in these two mar-
kets. The parties
affirm that the ac-
quisition is subject
to the approval of
the competent fi-
nancial and regula-
tory authorities. 
The Vista Group is
a financial service
holding company
whose objective is
to become a
world-class pan-

African financial
institution and to
participate in fi-
nancial inclusion in
Africa. Vista has
established part-
nerships with seve-
ral international
financial institu-
tions in order to
implement its
growth strategy in
the sector of ban-
king services for
small and medium-
sized enterprises,
leasing, mesofi-
nance, banking
services for
women, trade fi-
nance and logis-
tics, as well as
bancassurance.

SN

Vista Group Buys Société Générale in Congo and Equatorial Guinea
The Burkinabe banking group owned by Simon Tiem-
tore, has just signed an important agreement with
Société Générale with a view to purchasing two sub-
sidiaries of the French group. This is the content of a
press release dated June 8, 2023 on the agreement si-
gned in Ouagadougou, Burkina Faso.

BANKING SECTOR

Simon Tiemtore,
President of
Vista group.

A
ccording to a
source from
Yoomee Mo-
bile, Jean

Marie Olicard has resi-
gned from his position
CEO by email as Gene-
ral Manager of the
company without
prior notification.
“The Managing Direc-
tor could not take it
anymore, because all
the reforms to revive
this company that he
proposed to the Chair-
man of the Board of
Directors, did not re-
ceive a favorable res-
ponse from him. He
ended up believing
that the latter is him-
self the thorn that pre-
vents the company
from taking off”.
“The arrival of Mr. Oli-
card is timely to

achieve our goal of ex-
ponential growth.
Given his experience
and his human quali-
ties, we hope that
under his leadership,
the new General Ma-
nagement will bring
about the change for
which we have been
working for a long
time,” Jean Ndjamba
Mbeleck, the presi-
dent of the Yoomee
Mobile S.A. Holding
Company, optimisti-
cally affirmed in Au-
gust 2022, when Jean
Marie Olicard took
over as head of this te-
l e c o m m u n i c a t i o n s
company. Finally, the
French manager will
have spent only 10
months at the head of
the company Yoomee
S.A. 

We also learn that the
relations between the
General Manager and
the Chairman of the
Board of Directors
have deteriorated
over the months, even
as Jean Marie Olicard
directed the company
towards new partner-
ships, in particular
with Campost, for the
payment of taxes via
the Yoomee mobile
platform, with Came-
roonian Customs.
With the partnership,
he also intended to
ease the payment of
foreign trade transac-
tions and operations
via the Yoomee mobile
“All in One” platform,
or, with Camwater, the
December 21, 2022,
for the payment of
consumption bills

through the network. 
However, Jean Marie
Olicard took office at a
time when Yoomee
mobile S.A. was going
through turbulences
marked by layoffs, so-
cial tensions and a loss
of market share. The
internal malaise also
included to delays in
salaries, arrears of so-

cial contributions,
heavy supplier and
technical debt, demo-
tivation of staff among
others. Recall that
Jean-Marie Olicard,
former Deputy Gene-
ral Manager of Orange
Cameroon, succeeded
Aimé-César Ngalle,
who replaced Jules
César Lengue, Interim
General Manager,
after the departure of
Emmanuel Forson in
2018.
Created in 2011, Yoo-
Mee Mobile Came-
roon reached the
milestone in February
2017, by signing a
partnership with Cam-
tel to become a full
Mvmo (Mobile Virtual
Network Operator).

Sorelle Ninguem

The Director General of the Cameroonian telecommunications company left his post at Yoomee Mobile
S.A on June 5, 2023, just less than a year after his appointment to this position.YOOMEE 

MOBILE S.A Jean Marie Olicard Resigns as CEO

Jean Marie 
Olicard, Director
general, Yoomee
Mobile S.A.
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P
résenter les atouts
du Cameroun en
termes de projets,
et attirer les poten-

tiels investisseurs, c’est
l’objectif de la délégation
camerounaise conduite
par le Premier ministre, Jo-
seph Dion Ngute représen-
tant du Chef de l’Etat à
Abidjan en Côte d’Ivoire
dans le cadre de l’Africa
Ceo Forum. Une déléga-
tion composée du ministre
de l’Économie, de la plani-
fication et de l’aménage-
ment du territoire
(Minepat), Alamine Ous-
mane Mey, des investis-
seurs de divers secteurs. 
Au cours de ce grand mo-
ment économique d’Abid-
jan, les représentants
camerounais ont présenté
les projets majeurs et prio-
ritaires du Cameroun de-
vant le parterre
d’institutionnels, de bail-
leurs de fonds, ou d’opéra-
teurs économiques en
provenance d’Europe,
d’Asie ou d’Amérique.
Parmi les projets qui ont
fait objet de présentation,

l’on peut citer, le Pro-
gramme prioritaire d’in-
vestissement de l’État du
Cameroun (PIP) piloté par
le ministère de l’Économie,
qui nécessite en la mobili-
sation des ressources pu-
bliques, et privées.
Dans le domaine des infra-
structures, le Cameroun
sollicite des investisse-
ments dans le secteur rou-
tier, ferroviaire et
industriel. Des projets dé-
roulés par l’un des respon-
sables du Minepat. L’on y
retrouve le projet de
construction de l’auto-
route Edéa-Kribi, longue
de 352,7 km, qui vise à
améliorer le tronçon Port
de Kribi, zone économique
en développement et la
ville de Kribi. Cout total du
projet 705 milliards de
FCFA. Les études de faisa-
bilité ont déjà été réali-
sées, le projet sera exécuté
en mode partenariat pu-
blic-privé. Également, le
projet de développement
d’une zone intégrée au
Port de Kribi (Ziip) qui né-
cessite un investissement

prévisionnel de 900 mil-
lions de dollars US (551,3
milliards de FCFA), en par-
tenariat public-privé. La
construction de la ligne de
chemin de fer Ngaoun-
déré-Ndjamena longue de
683,7 km dont le coût est
d’environ 4 545 milliards
de FCFA, la voie de
contournement de
Yaoundé longue de 800 km
d’une enveloppe de 794,4
milliards de FCFA et ses
pôles de développement
urbain, 469,6 milliards de
FCFA, font également par-

tie des projets dont le pays
a besoin des investisseurs.
Le segment du PIP avec
son projet d’aménagement
hydroélectrique de Chollet
et des lignes électriques
associées cout, 200 mil-
liards de FCFA, entre le Ca-
meroun et le Congo, sera
réalisé en mode partena-
riat public-privé, comme
ceux cités précédemment. 
Dans le secteur de l’agro-
industrie, le Technopôle
agro-industriel de Ouassa
Baboute, occupe une place
stratégique dans le PIP.
D’un montant de 120 mil-
liards de FCFA, le taux de
rentabilité du projet est es-
timé par ses concepteurs à
environ 17 % : plantain et
tubercules (1,2 million de
tonnes par an), fruits et lé-
gumes (248.000 tonnes
par an), céréales (189.000
tonnes par an), laits et dé-
rivés (23.000 tonnes par
an), produits de la volaille
(42.975 tonnes par an), et
des produits de bétail
(19.536 tonnes).
S’agissant du Parc agro-in-
dustriel intégré dans le Dé-

partement du Ndé, Région
de l’Ouest, qui disposera
de 1360 machines et outils
agricoles, qui prévoit la
production du riz paddy,
du maïs, de soja, la pro-
duction animale (poissons,
caprins, poulets, œufs), lai-
tière, de la crème, du
beurre, du fromage, enve-
loppe globale de 52 mil-
liards de FCFA.
Au total, le portefeuille de
projets d’investissements
prioritaires présentés par
le Cameroun à l’Africa Ceo
Forum d’Abidjan porte sur
une enveloppe globale de
7 398,4 milliards de FCFA,
sur près de 10 secteurs de
développement. Rappe-
lons que les partenaires
privés sont appelés à in-
vestir plus de 60 % des res-
sources nécessaires à la
transformation structurelle
qui sous-tend la Stratégie
Nationale de Développe-
ment, soit 52.800 milliards
de FCFA sur une enveloppe
globale de 88.000 mil-
liards. 

Raphaël Mforlem

Dans cet important portefeuille d’investissements, figurent des partenariats pu-
blics-privés, dans les secteurs des infrastructures, l’agro-industrie, et l’énergie
entre autres. 
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Des projets de plus de 7 000 milliards présentés par le Cameroun

L
ors de son adresse à
la nation le 31 dé-
cembre 2022, le chef
de l’Etat, Paul Biya

annonçait le démarrage
imminent des grands pro-
jets miniers au Cameroun.
Parmi ceux-ci, l’on comp-
tait le projet d’exploitation
du fer de Mbalam (Est Ca-
meroun)-Nabeba (Congo).
Le projet qui prend pro-
gressivement corps, vient
de connaître une avancée.
En effet, durant les travaux
de suivi de mise en œuvre
du projet qui se tenus à
Ouesso au Congo durant 2
jours, il a été annoncé pour

août prochain la pose de la
première pierre de la ligne
du chemin de fer d’une
longueur de 540 kilomè-
tres devant relier le Came-
roun au Congo, dont 510
km côté camerounais de-
vant raccorder de Mbalam
à Lolabe où sera construit
le terminal minéralier au
port de Kribi. L’infrastruc-
ture ferroviaire en ques-
tion sera financée et
construite par le consor-
tium Aust Sino, Bestway Fi-
nance LTD avec qui l’Etat a
signé un partenariat pu-
blic-privé le 25 février
2022. Indiquons que le duo

sera chargée aussi de la
construction du terminal
minéralier au PAK et de
l’unité de transformation
du fer. Tout ceci pour une
enveloppe de 5 800 mil-
liards de FCFA.
Mais en attendant que la
ligne de transport soit opé-
rationnelle « d’après les
discussions avec le parte-
naire, il a été convenu
d’évacuer une partie du fer
par route grâce à des ca-
mions pouvant transporter
jusqu’à 100 tonnes de mi-
nerais, pendant la
construction de ce chemin
de fer. Le transport des mi-
nerais devrait se faire d’ici
la fin de cette année, expli-
quent les experts », peut-
on lire dans les colonnes
de Cameroon Tribune du 7
juin 2023.
Il faut dire que plusieurs
autres points utiles à la
matérialisation de ce pro-
jet ont aussi fait l’objet de
discussions durant ces tra-
vaux co-présidés par le mi-

nistre Camerounais par in-
térim des Mines de l’indus-
trie et du développement
technologique, Pr Fruh Ca-
listus Gentry et son homo-
logue Congolais, Pierre
Oba, à Ouesso. Il s’agit : de
l’emploi ; la formation pro-
fessionnelle ; le statut des
travailleurs migrants dans
la zone du projet ; l’aména-
gement conjoint de la zone
transfrontalière ; la gestion
des infrastructures ferro-
viaires et portuaires ; la
stratégie de conservation,

de protection de l’environ-
nement et du développe-
ment durable. À cela,
s’ajoutent les aspects liés à
l’énergie, les télécommuni-
cations, la sûreté et la sé-
curité.
Lesdits travaux avaient
pour objectif de faire l’éva-
luation du projet minier,
précisément l’évaluation
de la mise en œuvre des
accords contraignants. «
Nous sommes ici dans le
but de relever tous les
défis pour son démarrage
effectif (projet d’exploita-
tion du fer de Mbala-Na-
beba, ndlr) », a indiqué le
Pr Fruh Calistus Gentry,
dans les colonnes du jour-
nal à capitaux publics. Rap-
pelons que le début
effectif de ce projet minier
permettra de produire 35
millions de tonnes de
fer/an, générés plus de 10
000 emplois et des retom-
bées économiques.

Cindy Mbala

CHEMIN DE FER MBALAM-NABEBA 

Le démarrage des travaux annoncés pour août 2023
C’est ce qui ressort des travaux de
suivi de mise en œuvre du projet d’ex-
ploitation du fer de Mbalam-Nabeba,
qui se tiennent à Ouesso au Congo,
entre les autorités camerounaises et
congolaises. 

Africa CEO
Forum
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BanQues

L
a Commission
de surveillance
du marché fi-
nancier de

l’Afrique centrale (Co-
sumaf) vient de don-
ner quitus à deux
opérations d’appel
public à l’épargne par
placement privé, sou-
mises par le groupe
bancaire français So-
ciété Générale (S.G).
La première approba-
tion est accordée à
l’opération de distri-
bution de 8 798 ac-
tions aux salariés de
ses filiales basées en
Cemac. « Société Gé-
nérale S.A. via son
correspondant So-
ciété Générale Capi-
tal Securities Central
Africa (SG Capital),
est autorisée à effec-
tuer l’opération d’at-
tribution gratuite
d’actions de perfor-
mance réservée aux
salariés de ses filiales
basées en Cemac, »

peut-on lire dans l’ar-
ticle 1er portant visa
du document d’infor-
mation de l’opération
mentionnée supra. La
valeur nominale d’ac-
tion à attribuer est de
17 744 F (27,05
euros).
En outre, le total des
actions à partager se-
ront soit rachetées
sur le marché par S.G.
conformément à l’au-
torisation donnée au
Conseil d’administra-
tion (CA) dans la li-
mite de 10 % du total
des actions du capital
social à la date d’ac-
quisition des actions
à compter et jusqu’au
31 mars 2026, soit
des actions nouvelles
émises au moment
de la livraison. Le CA
déterminera à cet
effet la liste des sala-
riés bénéficiaires des
actions sur la base du
critère de la perfor-
mance. Les actions

attribuées seront dé-
tenues directement
par chaque salarié via
un compte titre ou-
vert dans le registre
nominatif de la SG
géré par Sgss (Société
Générale Securities
Services).
La seconde approba-
tion donne quitus à
l’opération « PEGI
2023 » qui vise l’aug-
mentation de capital
par émission de 12
556 800 actions nou-
velles du groupe SG,
coté au Comparti-

ment A de la bourse
de Paris (Euronext
Paris). Cette opéra-
tion intervient dans
le cadre du plan
d’épargne d’entre-
prise du Groupe lui
permettra d’augmen-
ter de 10,10 milliards
de F (15 696 00 €)
son capital. La valeur
nominale par action
est de 820 Fcfa (1,25
€). Cette opération
qui ne concerne que
les salariés du
Groupe justifiant d’au
moins 3 mois d’an-
cienneté est ouverte
depuis le 1er juin, et
ce, jusqu’au 15 du
mois. « Le prix de ré-
férence sera égal à la
moyenne des cours
de clôture de l’action
Société Générale
constatés sur Euro-
next Paris lors des
vingt (20) séances de
Bourse précédant le
jour de la décision
fixant la période de

souscription. Le prix
de souscription sera
égal au prix de réfé-
rence, diminué d’une
décote de 20 %, »
peut-on lire dans le
document d’informa-
tion mentionnant les
principales caracté-
ristiques de l’opéra-
tion.
SG Capital, en sa qua-
lité d’intermédiaire
chargé d’assister
l’émetteur dans le
cadre de cette opéra-
tion devrait de son
côté veiller au strict
respect des disposi-
tions réglementaires
en vigueur et d’infor-
mer la Cosumaf du
déroulement du pla-
cement et de toute
modification suscep-
tible d’affecter le do-
c u m e n t
d’information visée
par le régulateur.

Georges Semey

C’est la quintessence d’une note du régulateur du marché financier de l’Afrique centrale
(Cosumaf) donnant son aval à deux opérations d’appel public à l’épargne par placement
privé, soumises par la Société de bourse du groupe bancaire français.

SOCIETE 

GENERALE
8 798 actions à distribuer aux salariés de ses filiales

Siège de Société
générale S.A

L
e Premier ministre Jo-
seph Dion Ngute
qu’accompagnaient
d’autres membres du

gouvernement à l’instar
d’Alamine Ousmane Mey,
ministre de l’Économie, de
la planification et de l’amé-
nagement du territoire, ne
rentrent pas bredouilles de
l’Africa CEO Forum qui a eu
lieu du 5 au 6 juin 2023 à
Abidjan en Côte d’Ivoire. La
preuve, les opportunités
d’affaires et les atouts du
pays présentés, ont séduit
près d’une dizaine (pour
l’heure) d’hommes d’af-

faires qui n’ont pas aussitôt
caché leur intention d’inves-
tir au Cameroun.
Dans la foulée, le Sénégalais
La Colombe Group dévoile
son intention de s’installer
en Afrique centrale et au Ca-
meroun en particulier. Avec
1 200 employés au Sénégal,
l’entreprise spécialisée en fi-
nances compte justement
proposer au gouvernement
et aux entreprises, des solu-
tions financières et de cy-
bersécurité précisément en
ce qui concerne les data
center. « Notre objectif, c’est
de nous implanter au Came-

roun et racheter les data
center des États pour mettre
les données des Africains en
Afrique, que les pays afri-
cains restent souverains des
données informatiques », a
précisé au poste national,
Djiby Chimère Gueye, le CEO
de la structure.
Un autre domaine auquel
les investisseurs étrangers
s’intéressent est celui de
l’agroalimentaire. En bonne
place, Diana Holding, 7e
groupe marocain dans le
secteur de l’agro-industrie,
compte se positionner. Avec
à son actif 14 filiales, l’entre-
prise qui emploie plus de 7
100 personnes excelle dans
la viticulture, l’agriculture,
l’aviculture, l’oléiculture, le
négoce et la distribution,
l’embouteillage, l’hôtellerie.
Une fois au pays de Paul
Biya, elle entend en plus de
produire, transformer les
fruits à noyau, les fruits
rouges, l’huile d’olive la pro-
duction des aliments de bé-

tail et les poussins. « Au Ca-
meroun, nous pourrions
nous lancer dans l’agricul-
ture et la transformation
peut-être du café et l’aqua-
culture », a ajouté Rita
Maria Zniber, PDG de Diana
Holding crée depuis 1986.
Dans la même veine, le Col-
lège d’enseignement géné-
ral et professionnel (Cégeps)
et la corporation commer-
ciale canadienne veulent
pour leur part, œuvrer pour
la formation des agriculteurs
grâce à la construction des
écoles pratiques d’agricul-
ture, premier pourvoyeur
d’emplois soit près de 60 %
en 2020 selon la Banque
africaine de développement
(BAD).
Même si elles n’ont pas dé-
voilé leur plan d’action à Jo-
seph Dion Ngute, les
sociétés Alstom (multinatio-
nale française spécialisée
principalement dans le sec-
teur ferroviaire) et Vital
Group (groupe espagnol

spécialisé dans les produits
de repos), ont tout de même
manifesté leur intérêt de dé-
poser leur valise au Came-
roun. Le Suisse Mitrelli pour
sa part va s’intéresser à l’eau
et à l’énergie, le développe-
ment urbain, l’habitat, la
technologie, l’éducation et
la sécurité alimentaire.
Il convient de souligner qu’il
ne s’agit pour le moment,
que des intentions des in-
vestisseurs étrangers de
s’établir en terre camerou-
naise. Elles ne pourront se
concrétiser avec la signature
des partenariats.

Marius Zogo

AFRICA CEO FORUM

À l’issue de cette rencontre écono-
mique tenue les 5 et 6 juin dernier à
Abidjan en Côte d’Ivoire, la délégation
rentre nourrie de plusieurs promesses
d’investissements dans divers secteurs
d’activités.

Les points positifs pour le Cameroun

Africa CEO
Forum
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S
ur un total de 121
873 km, seuls 9 885
km de routes sont
bitumées contre

111 988 km en terre dont
beaucoup se caractérisent
par l’impraticabilité. Des
chiffres peu reluisants pour
le réseau routier au Came-
rounais. C’est pour relever
la pente que le gouverne-
ment réfléchit actuelle-
ment à la mise sur pied
d’un centre d’excellence en
entretien routier. C’est du
moins, la problématique
qui a réuni en visioconfé-
rence le 8 juin dernier, le
ministre des Travaux pu-
blics (Mintp) Emmanuel
Nganou Djoumessi, des
chercheurs, enseignants,
praticiens et ingénieurs de
la diaspora camerounaise.
D’après les informations
obtenues auprès du Mintp,
le centre annoncé sera
logé dans une école (pro-

bablement l’École natio-
nale des Travaux publics,
Ndlr). Il se chargera de la
stabilisation et de l’entre-
tien durable des routes en
terre. L’objectif étant
d’avoir des routes de
bonne qualité, sans néces-
sairement avoir recours au
bitume. « Il s’agira d’un la-
boratoire d’expérimenta-
tion, où on va créer pour
un but précis ; celui de
mettre sur pied, des mé-
thodes efficaces, des tech-
niques pour pouvoir
entretenir durablement les
routes tenant compte des
conditions climatiques, des
capacités financières et de
la nécessité de densifier le
linéaire de routes à entre-
tenir. Autrement dit, le
centre d’excellence en en-
tretien routier, c’est pour
se former aux besoins »,
renseigne une source.
Outre le fait d’entretenir

les routes en terre pour
une longue durée, le gou-
vernement veut également
limiter les dépenses de
plus en plus consistantes
chaque année. Pour
preuve, pour la seule
année 2022, l’on est parti
sur un estimatif de 800 mil-
liards de FCFA (seulement
pour l’entretien routier)
alors que par an, le Fonds
routier reçoit à peine 40

milliards de FCFA. Chose
qui entraîne un faible taux
d’entretien du linéaire de
route en terre sur le terri-
toire national. Dans l’at-
tendant de la réalisation
dudit projet, l’architecte de
l’Etat envisage la mise à
contribution des maté-
riaux locaux tels que la
pouzzolane-roche natu-
relle que l’on retrouve
dans certaines régions du
pays qui pourra être expé-
rimentée. Pour l’heure,
aucun détail chiffré n’est
avancé sur le centre en
gestation, mais le Mintp
peut déjà compter sur l’ap-
pui de l’Unesco entre au-
tres. 
Rappelons qu’en fin 2022,
le gouvernement avait an-
noncé dès 2023, l’officiali-
sation du Carboncor et
l’installation de l’entreprise
en charge de la production
de cette technique en vi-

gueur en Afrique du Sud et
dont les preuves restent
attendues au Cameroun. «
Ce produit révolutionnaire
en matière de revêtement
des sols présente de nom-
breux avantages dans la
mesure où il ne nécessite
pas d’installations lourdes
qui renchérissent les coûts
de construction routière et
il comporte une grande fa-
cilité de mise en œuvre. On
peut ainsi engager aisé-
ment le bitumage des
routes des zones enclavées
à la seule condition que les
véhicules de transport
puissent y transférer le
produit ; un responsable
de commune pourrait en-
gager le bitumage de sa
voirie sans avoir besoin
d’une forte mobilisation en
terme d’engins du Génie
Civil », se vantait alors le
Mintp.

Raphael Mforlem

C’est la quintessence des travaux entre Emmanuel Nganou Djoumessi, ministre des Travaux
publics et les chercheurs et ingénieurs du Cameroun et ceux de la diaspora tenus le 8 juin der-
nier.

TRAVAUX PUBLICS 

Un centre d’excellence en entretien routier en gestation

L
e gouvernement
vient de soumet-
tre à l’attention
des députés à

l’Assemblée nationale,
six projets de loi pour
examen. Parmi ces
textes, l’un des plus im-
portants est celui por-
tant sur l’orientation de
l’enseignement supé-
rieur au Cameroun.
Parmi ces textes, l’un
des plus importants est
celui portant sur l’orien-
tation de l’enseigne-
ment supérieur au
Cameroun. On peut re-
lever : l’accroissement
des effectifs, l’aggrava-
tion des charges dans

un contexte budgétaire,
p a r t i c u l i è r e m e n t
contraignant, l’inadé-
quation apparente
entre offres de forma-
tion et les besoins des
milieux socio-profes-
sionnels, une gestion
chaotique de la succes-
sion des promoteurs
des Instituts privés
d’enseignement supé-
rieur (Ipes) ou encore le
décalage entre les mo-
dules de formation et
d’évaluation actuels et
ceux du système Lmd,
prévus par les directives
communautaires.
Dans cet environne-
ment marqué par le

chômage galopant des
diplômés, le ministère
de l’Enseignement su-
périeur veut s’arrimer à
une nouvelle donne.
Pour cela, un projet de
loi portant sur l’orienta-
tion de l’Enseignement
supérieur vient d’être
déposé à l’Assemblée
nationale. Ce texte
abroge la loi du 16 avril
2001 en vigueur, issue
de la réforme universi-
taire de 1993. Selon
l’exposé des motifs, ce
texte est obsolète et en
déphasage avec les évo-
lutions mondiales et les
différentes mutations
ayant marqué l’Univer-
sité dans le monde. De
manière succincte, le
projet de loi vise à
poser des bases de l’en-
seignement supérieur
et d’affirmer son rôle in-
dispensable pour le dé-
veloppement. Quelques
innovations sont envi-

sagées parmi lesquelles
: la prise en compte des
exigences de qualité, de
professionnalisation,
d’employabilité et de
numérisation des ensei-
gnements ; des incita-
tions fiscales en faveur
des entreprises qui re-
crutent, pour un pre-
mier emploi, les
diplômés de l’enseigne-
ment supérieur, sous

certaines conditions.
Parmi les grandes inno-
vations annoncées éga-
lement, on note une
réduction des membres
du Conseil d’administra-
tion des universités
jugés pléthoriques.
S’agissant de la survie
des Instituts privés
d’enseignement supé-
rieur après le décès de
leurs promoteurs, il est
fait l’obligation pour ces
derniers de se consti-
tuer en personnes mo-
rales, ce qui permettrait
inéluctablement de pal-
lier les difficultés éven-
tuelles que pourrait
susciter la gestion de
leurs successions.
Ce projet de loi sera dé-
fendu par le ministre de
l’Enseignement supé-
rieur, le Pr Jacques
Fame Ndongo au parle-
ment.

René Ombala

Le gouvernement envisage sa modernisation
Entre inadéquation des offres de formation et l’em-
ploi, et les besoins des milieux socio-professionnels,
le gouvernement à travers le ministère de l’Enseigne-
ment supérieur vient de déposer un texte à l’Assem-
blée nationale pour poser une nouvelle base de la
formation au Cameroun.

GOUVERNANCE UNIVERSITAIRE

Université de
Douala
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